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Conseil Municipal de Sisteron 

Avant-hier Jeudi, le Conseil Muni-

cipal de la Ville de Sisteron s'est 
réuni pour la première fois avec 19 

membres présents. Cette séance a étjé 

empreinte die camaraderie et était 

présidée par M. Emile Paret maire, 

assiste de MM. Maffren et Roman, 

1er et 2e adjoints. 
M. Pare't ouvre la séance et aborde 

immédiatement les questions qui sont 

portées à l'ordre du jour. 

jo — Procès-verbal d'estimation 

d'une coupe de bois. 

C'est le prix d'une vente d'une 

I coupe de bois communal évaluée à 

quelques milliers de francs. 

2° — Projet d'avenant aux ac-

cords de concession portant création 

d'une taxe municipale de S °/° sur 

les recettes d'éclairage pour amor-
tissement d'un emprunt de 1.500.000 

francs. 

Cette question si importante est 

l'objet d'un long débat oit plusieurs 

conseillers prennent la parole. 11 ré-

sulte que cette taxe de 8 "" porte 

uniquement sur l'éclairage. Un 

conseiller fait remarquer qu'il serait 

nécessaire et même utile de faire 

supporter cette taxe sur tout ce qui 

! est courant, c'est-à-dire courant élec-

trique, force motrice, chauffage et 

cuisine, de façon à faire diminuer le 

pourcentage qui, de ce fait, peut être 

porté plus bas. Cette décision prise 

à l'unanimité, sera adressée à M. le 

Préfet pour étude. 

3P. Ouverture de crédits nou-

veaux et complémentaires. 

Cette troisième question est tout 

à l'ait naturelle puisqu'il s'agit de 
l'augmentation des employés muni-

cipaux sur la cherté de vie et de 
divers crédits jugés insuffisants pour 

I l'heure présente. 

4° Garantie d'un emprunt de 
1.000.000 contracté par l'Association 

Syndicale du Canal de St-Tropcz. 

La garantie est adoptée à l'una-

nimité. 

5° — Acquisition d'un terrain pour 
construction d'un abattoir. 

Ce terrain est situé aux Plantiers, 

de l'autre côté de la voie. Le Conseil 

est favorable à l'achat du terrain, 

! au prix de 150 francs le mètre carré 
prix proposé par le propriétaire et 

| l'Administration des Domaines. La 

| Ville aura à acheter 500 mètres car-

rés pour la somme de 750.000 frs. 

6° —- Installation et prise en char-

ge par la Mairie d'un téléphone au 

Commandant des Sapeurs-Pompiers. 

Adopté. 

7° — Prévoir crédit pour célébra-

tion centenaire Révolution de 1848. 

Cette fête, prévue pour 194S dans 

toute la France, sera célébrée à Sis-
I teron sur l'ouverture de crédits ac-
; cordée par le Gouvernement. 

8" — Création de tickets de 50 frs 

pour droits de place. 
Cette question est tout à fait d'or-

j cire administratif, c'est-à-dire qu'il se-

ra imprimé des tickets de 50 francs 

j pour droits de place. 

9" Suppression du poste de ré-

I gisseur de ,1a Cantine Scolaire. 
Le poste de régisseur de la Can-

I tinc Scolaire est supprimé par suite 

I du paiement des repas qui sont payés 
maintenant, directement à la recette 

municipale. 

10" — Démission de Mme Justet 

I concierge du Collège Moderne de 

Jeunes Filles. 
Un communiqué à la presse sur le 

poste vacant de concierge au Collège 
Moderne de Jeunes Filles a provoqué 

plusieurs demandes. Après un débat 
sur cette question mise au vote, c'est 

M. Barjavel, de Sisteron, qui a été 

désigné. 

11« — Téléphone du Collège Paul 

Arène. Communication et consomma-

| tioiv électrique du Collège Moderne 

de Jtfunes Filkc. 

Le Téléphone du Collège Paul 

Arène, aujourd'hui désaffecté, est 
toujours conservé par la ville et c'est 

cet appareil qui a été accordé pour 
être installé au domicile diu Com-

mandant de la subdivision des Sa-
peurs-Pompiers. 

En ce qui concerne les communica-

tions téléphoniques et la consomma-
tion électrique du Collège Moderne, 

des mesures seront prises afin de ré-

duire les frais, ainsi que dans cer-
tains locaux communaux. 

12" — Dommages de guerre aux 

bâtiments communaux. Constitution 
des dossiers. 

Les dossiers concernant les bâti-

ments communaux sur les dégâts 

causés par les troupes d'occupation 

et le bombardement sont constitués 
par l'architecte communal et seront 

transmis le plus rapidement possible 

à la reconstruction de façon que cette 

administration puisse faire les répa-

rations de toute urgence. 

13° — Plan d'équipement national. 

Programme d'avenir de l'équipement 
des collectivités. 

Un programme de travaux pour 

notre Ville est adopté h l'unanimité 

quoique cela dépend surtout du plan 

d'Urbanisme. Le Conseil se propose 
et mettra tout en œuvre pour réa-

liser certains projets, notamment en 

ce qui concerne l'eau à volonté, la 
construction d'un abattoir approprié 

aux exigences actuelles, Sisteron 

étant un centre d'abatage important; 

la nécessité de construire un stade 

tant réclamé par la jeunesse et la 

création de bains-douches. 

14" — Participation à l'Arbre de 

Noël. 

La Ville de Sisteron désire parti-

ciper à l'Arbre de Noël pour tous 

les enfants. La Municipalité félicite 

bien vivement toutes les personnes 

qui s'intéressent , à cette journée et 
contribuera pour une large part à 

la pleine réussite de cette fête 

enfantine. Nos chers vieux de l'Hô-

pital et de la Ville ne seront pas ou-

bliés en cette journée. 

15" — Questions diverses. 

Ensuite c'est le tour des questions 

diverses qui sont à l'ordre du jour. 

La question du balayage de la ville, 

la musique, la bibliothèque munici-

pale, la construction d'un cabinet de 

toilette h la Rue de Provence, la cir-

culation dans les rues de la Ville. 
Toutes ces questions on(t été étu-

diées et recevront très prochainement 

une solution. 

-)o(-

Comme le public peut le voir et 

le constater, le nouveau Conseil Mu-

nicipal ne néglige rien afin de donner 
satisfaction à la population. Il est 

heureux de faire connaître qti'à la 

rentrée des classes 1948, une classe 

pour la préparation de la deuxième 

partie du- baccalauréat existera au 

Collège Moderne Mixte. 

CROQUIS ALPIN 

Le nouveau bureau du Sisteruii-Vélo est formé 

Les deux Jumelles 

Etiennette et Jocelyne 

Vont côte à côte à petits pas, 
Et leur front parfois est si bas 

Qu'on dirait leur âme orpheline. 

L'une pleure, l'autre s'incline... 

Que lui dit-elle ? On ne sait pas ! 

Etiennette et Jocelyne 

Vont côte à côte à petits pas. 

L'une est tendre, l'autre est câline. 

Des enfants jouent, mais ces ébats 

Pour elles sont un branle-bas 
Qui les heurte et qui les chagrine, 

Etiennette et Jocelyne. 

Georges GEMINARD. 

A la suite de l'installation du Cir-

que Bouglione, cet été, sur le Stade, 
le bureau était démissionnaire a u 

complet. Depuis la Société Sportive 

Sisteron-Vélo n'avait plus de direc-

teur et c'est grâce au dévouement de 

deux personnes que la Société put 
prendre part au championnat. 

Lundi de cette semaine, dans une 
salle de la Mairie, s'est tenue une 
réunion extraordinaire ayant: un seul 

but : former un Comité Directeur 

du Sisteron-Vélo. Malgré l'heure à 
laquelle était placée cette réunion, 

un grand nombre île sportifs était 
présent. 

Chronique Musicale 

Il y a 119 ans, exactement le 19 
Novembre 1S28, le cher Franz Schu-
bert mourait, en sa bonne ville de 

Vienne qu'il avait tant aimée, à l'âge 

de 31 ans. 

Vous me permettrez bien, chers 
amis, de vous parler un peu de lui. 

Nous trouverons, dans la vie et 

l'œuvre de cet être étonnant, de 

grandes raisons de nous émouvoir et 

d'admirer. Nous y verrons comment 
l'ordinaire douloureux d'une exis-

tence médiocre peut contenir tout 

:< l'extraordinaire » du génie. 

« Si tu n.'as le temps de dire qu'un 

mot, dans ta vie, que ce mot soit 
sublime ! » Ainsi parle le poète amé-

ricain Longfellow ; cette admirable 

phrase pourrait servir d'épigraphe ;i 

notre étude sur Schubert. 

Oui, notre bon Franz, en sa courte 

vie, en son œuvre miraculeusement 

abondante pourtant, n'a dit qu'un 

mot, un seul. Mais ce mot unique, 
ce maître-mot c'est « Tendresse ». 

Aussi la fraîcheur de cette âme dé-

licieuse lui a-t-ellc ouvert à jamais 

le cœur de tous les hommes et paré 

sa musique d'un charme impérissa-
ble. 

Henriette BONTOUX. 

Cette réunion, placée sous la prési-
dence de MM. Maffren et Roman, 

1er et 2e adjoint, fut toute empreinte 
de la plus grande camaraderie et 

après un large débat, un Comité Di-
recteur était élu à l'unanimité. 

Voici sa composition : 

Présidents d'Honneur : MM. Da-
niel Maffren et Jean Roman. 

Président Actif : M. Adrien Bar-

rière. 
Vice-Présidents : MM. Paul Lam-

bert et François Arnaud. 
Secrétaires : MM. Jean Icard et 

Jean Martin. 

Trésoriers : MM. Alfred Girard et 
Léon Durbcsson. 

Membres : Docteur Donneaud, 

MM. Maurice Bernard, Alexis Brun, 

Jules Fabre, Armand Chaptard, Ba-
det Antoine. 

Conseiller Technique : AI. Pierre 
Trémelat. 

Tout le monde, et en particulier 

tous les sportifs, peuvent se réjouir 

de la nomination du bureau. La 
direction générale est confiée à des 

personnes jeunes et actives. Le nou-
veau président, M. Adrien Barrière, 

saura, par suite de ses connaissances 
en matière de sport, donner à la 

société un nouvel essor et trouvera 
auprès de ses collaborateurs, de pré-
cieux concours. 

A la suite de cette réunion, des fé-
licitations furent adressées à l'an-

cien président, M. Mariotti et à ses 
collaborateurs pour la bonne gestion 

financière de la société et pour l'ex-
cellente réalisation de la clôture du 
Stade. 

-)o(-

Dimanche dernier, notre équipe 

s'est déplacée à Marseille contre le 

Gallia-Clùb de Saint-Barnabé, en 
championnat et, après une partie tout 

à l'avantage des nôtres, la fin fut 
sifflée sur un score nid 0 à 0. 

Tandis que notre équipe réserve 

qui jouait h Sisteron, également en 
Championnat, catégorie A, se fai-

sait battre par 1 but à 0 par l'Union 
Sportive de Sainte-Tulle. 

Le projet de réforme fiscale 
et l'Agriculture 

Le projet de réforme actuellement 

en instance devant le Parlement se 
propose notamment d'obtenir une 

évaluation du bénéfice agricole for-

faitaire plus proche du bénéfice réel 

en se fondant, non plus sur le re-

venu cadastral qui ne correspond 

plus du tout à la réalité, mais sur 
la productivité réelle des exploita-

tions, qui feront l'objet d'un clas-

sement et d'une classification préa-

lables. 

L'accroissement de taxation qui en 

résultera sera donc fonction du ren-

dement effectif. Le Ministre de l'A-
griculture a d'ailleurs insisté pour 

que, comme le passé, les commis-

sions dans lesquelles sont représen-

tés les exploitants et le Ministère 

interviennent dans la fixation des ba-

ses forfaitaires. 

D'ailleurs cet accroissement qui 

correspond à une augmentation du 

revenu et aussi à sa meilleure évalua-

tion ne va pas sans contre-partie 

avantageuse pour les agriculteurs et 
notamment pour les petits exploi-

tants. 

Donnant satisfaction à de nom-

breuses revendications, le projet fait 
passer l'abattement à la base de 

10.000 francs à 40.000 francs, ce qui 

permet de penser que les 

petits fermiers, métayers ou proprié-

taires seront exonérés. 

Si le taux demeure à 21 °j° poul-

ie calcul de l'impôt, les réductions 

pour charges de famille sont portées 

au taux plus favorable, celui dont 
jouissaient jusqu'alors les salariés. 

Enfin et surtout, les exploitations 
familiales, c'est-à-dire celles dans les-

quelles l'exploitant n'emploie pas de 
personnel autre que sa femme, ses 

père et mère, ses enfants et petits 
enfants, bénéficient par analogie avec 
les artisans du commerce et de l'in-

dustrie, du taux d'impôt applicable 
aux salaires, à savoir : 15 " " au 
lieu de 21 °/°. 

Par ailleurs, dans l'esprit qui a 

poussé le Gouvernement à envisager 

des dégrèvements pour les augmenta-
tions d'ensemencement en céréales 

panifiables, le Ministre de l'Agricul-
ture a demandé que soient prévus 

des allégements sur l'impôt cédulaire 

en faveur des bons producteurs et 
bons livreurs de denrées de première 
nécessité, telles que le blé, déjà nom-

mé, le lait, la betterave. 

Des études concertées sont actuel-
lement en cours entre le Ministre 

des Finances et le Ministre de l'Agri-

culture en vue de préciser les prin-
cipes, les taux et les modalités d'ap-

plication de ces dégrèvements. 

Ainsi, tout en poursuivant la re-

cherche de l'égalité fiscale, le Gou-
vernement ne perd pas de vue, 

bien au contraire, les intérêts légiti-

mes des agriculteurs et, au premier 
plan de ceux dont les efforts accrus 

permettent au pays et spécialement 

aux villes, de se nourrir à des prix 
normaux. 

LE FUMIER 

facteur essentiel 

de la fertilité des terres 

Notre département possède beau-

coup de terres non irriguables dont 
la culture est délicate et dont les 

possibilités sont assez réduites. 11 
possède également des terres qui 

peuvent être arrosées et qui ont, de 

ce fait, une productivité plus grande. 
Mais la caractéristique de tous nos 

sols est d'être nettement calcaires 
(sauf dans la région des grès d'An-

not) et d'être soumis à un climat 
chaud et sec. 

11 résulte de cela que nos terrains' 
ont tendance à s'appauvrir rapide-

ment en humus car la science agro-
nomique démontre que la disparition 

de l'humus est d'autant plus rapide 

que le sol est plus chaud et plus 
calcaire. Les agriculteurs connaissent 
d'ailleurs parfaitement ce phénomène 

et ils disent, avec juste raison, que 
le fumier est vite « brûlé » dans 

nos terres. Or, cet appauvrissement 

en humus est très préjudiciable aux 
récoltes car celui-ci joue un rôle très 

important dans le sol ; l'humus ma-
tière végétale brunâtre et spongieuse 

;\ la possibilité de retenir une grande 
quantité d'eau et de maintenir ainsi 

dans le sol la fraîcheur nécessaire 
aux plantes. De plus, l'humus donne 
à la terre cette structure « en gru-

meaux >; si nécessaire à la bonne cir-
culation de l'eau et de l'air, condi-

tion indispensable à la vie des plan-

tes. Enfin l'humus est un support 

pour les microbes fixateurs d'azoté 
microbes qui enrichissent pour ainsi 

dire gratuitement nos terres en azo-
te ; c'est un support aussi pour la 

potasse et pour l'acide phosp!horique. 

On voit donc que la première rè-
gle de la culture au sec c'est l'enri-

chissement du sol en humus ; cette 
règle était déjà connue des agricul-

teurs provençaux du siècle dernier 

qui mettaient tout en œuvre pour fa^ 
briquer beaucoup de fumier, c'est-

à-dire beaucoup d'humus car le fu-
mier bien décomposé est très riche 

en humus. Ils n'hésitaient pas, pour 

cela, à accumuler dans les rues des 
villages tous les débris végétaux 

qu'ils pouvaient se procurer (genêts, 

bois, herbes, etc..) et qui, une fois 
pourris pendant l'hiver, devenaient 

un assez bon fumier. Le fumier ap-
parait dans le midi comme aussi im-

portant que les engrais. Il existe 

d'ailleurs, dans les Basses-Alpes, une 

ferme qui n'utilise pas d'engrais màis 
qui emploie beaucoup de fumier. Ses 
rendements sonl satisfaisants. 

Il est regrettable de constater que 

beaucoup de fermes du midi sont dé-
pourvues de fumière digne de ce 

nom ; le fumier est mis en tas sur 

le sol, à la rigueur du soleil ; il 

perd beaucoup d'éléments utiles par 
infiltration dans le sol et par vola-

tilisation dans l'air. Le meilleur type 

de fumière pour le midi c'est la fosse 

ou la demi-fosse profonde de 1 mèr 

tre environ et bordée de murettes 
de 0 m. 80 ; ainsi le fumier se des-

sèche moins. Le fond doit être ci-
menté et légèrement incliné de façon 

à ce que le purin puisse s'écouler 
dans une fosse spéciale. Le purin 

qui contient, en plus des éléments 
fertilisants, des hormones qui exci-

tent la croissance, donne de très bons 

résultats sur toutes les cultures et en 
particulier sur les prairies, les arbres 

fruitiers et les cultures maraîchères. 

Si les agriculteurs ne veillent pas 

à restituer au sol l'humus nécessaire 
en utilisant le fumier, ou à défaut 

des • gadoues ou des engrais verts, 

il est à craindre que la fertilité des 
terres diminue de plus en plus et 

que, petit à petit les engrais eux-mê-

mes ne puissent plus donner tout 
leur effet dans ces sols devenus de 
véritables squelettes. 

Jacques FAURE, 

Directeur Adjoint . 

des Services Agricoles. 
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PLANTS DE POMMES DE TERRE 

La Direction des Services Agrico-

les des Basses-Alpes communique : 

Beaucoup d'agriculteurs signalent 

des différences considérables dans les 

prix de vente des semences 
de pommes de terre. Ces différen-

ces peuvent s'expliquer de deux fa-
çons : d'abord par le calibrage des 

plants offerts, les plus gros et les 

plus petits étant les moins chers ; 
ainsi le calibrage 40-80 qui corres-

pond au bon plant de grosseur 

moyenne vaut, en classe B, 160 frs 
de "plus au quintal que le calibrage 

25-40 et 210 frs de plus que le cali-

brage 70-150. 
La différence de prix revient aussi 

et surtout de la différence de clas-
se : la classe A par exemple vaut 

en moyenne, pour le calibrage 40-80 

170 francs de plus que la classe B, 

330 francs de plus que la classe C 

et 430 francs de plus que la classe D 
de mêmes calibrages. Ces différences 

de prix par classes s'expliquent très 

bien car la classe A correspond à 
un plant plus sélectionné que la clas-

se B qui, elle-même, est plus sélec-

tionnée que la classe C. En d'autres 

ternies, le plant de classe A présente 
moins de plants dégénéras que la 

classe B qui, elle-même, en compte 

moins que la classe C. 
Pour apprécier et, le cas échéant, 

discuter les prix des fournisseurs, 
l'agriculteur doit tenir compte du ca-

librage et de la classe car, en défi-

nitive, il vaut mieux payer plus cher 

un plant de bonne classe et bien ca-
libré. De toutes façons, l'agriculteur 
doit s'assurer, en vérifiant les plombs 

de garantie et les- étiquettes qui doi-

vent obligatoirement se trouver à 

l'intérieur des sacs que les semences 
qu'on lui propose ont été contrôlées 

en culture. La classe est toujours in-

diquée sur les étiquettes ainsi que 

la provenance. 

eTftT-civipj 
du 21 au 28 Novembre 1047 

Naissances : Régis Amour Mar-

tel, Avenue de la Libération. — An-

dré Jean Maurice Estublier, Avenue 

de la Libération. 

Publications de Mariage : Henri 
Paul Maurice Latil, maçon, domi-

cilié à Sisteron et Oougne Emilje 
Marie Madeleine, cultivatrice, domi-

ciliée à Taulignan. — Antoine Com-

beleran, surnuméraire de l'enregis-

trement, domicilié à Carcassonne et 
Marie Louise Marguerite Rtillan-

Amieux, commise auxiliaire de l'en-
registrement, domiciliée à Sisteron. 

Décès : Armance Adèle Joséphine 

Aguillon, 79 ans, Avenue de la Li-

bération. 

Spectacles de la Semaine 

VARIETES -CINEMA 

Samedi, soirée Dimanche, matinée: 

Actualités Dessins Animés 

André Luguet — Danielle Darrieux 

Paillette Dubost 

dans 

« AU PETIT BONHEUR » 

Dimanche, soirée Lundi, matinée 

GRAND BAL 

CASINO -CINEMA 

Samedi soir., Dimanche mat. et soir. 
Actualités Documentaire 

et un grand film en couleurs 

. « LES DESPERADOS » 

(lircriqiMiKa^ 

POUR RECANNAGE DE CHAISES 

s'adresser chez 

Madame ARNAUD 

Dépositaire 

b, Rue Mercerie SISTERON 

RENOUVELLEMENT DES CAR-

TES DE PRIORITE. - Les titulai-
res de la carte nationale de priorité 

sont invités à faire renouveler leur 

carte.au plus tôt. 
S'adresser au bureau du Ravitail-

lement avec toutes pièces justifica-

tives. 

REGIMES ET SUPPLEMENTS.-

Les bénéficiaires de régimes ou sup-

pléments seront servis dans les con-
ditions habituelles Lundi 1er, Mardi 
2 et Mercredi 3 Décembre 1947. 

Il est rappelé que depuis le 15 
Novembre, le régime « Suralimen-

tation . est supprimé. 

FOIRE. — Après-demain Lundi se 

tiendra à Sisteron la foire placée 
sous le vocable de Sainte-Catherine. 

Recommandons-nous à cette Sainte 

afin qu'elle nous réserve une belle 

journée de soleil et: de nombreuses 

et bonnes affaires. 

DONS. - En remerciement de 

l'aide apportée lors du violent feu 

de cheminée qui s'est déclaré dans 
son immeuble, à la rue des Combes, 

M. Jean Aubry a versé la somme de 
400 francs à la Caisse de Secours 

de la Subdivision des Sapeurs-Pom-

piers de notre ville. 

Mlle Madeleine Gàllissian, habitant 

la Rue du Rien, a également versé 

la somme de 100 francs à la même 

caisse pour le même motif. 
La Subdivision des Sapeurs-Pom-

piers leur adresse ses plus vifs re-

merciements. 

A VENDRE : 

FOURNEAU, fonte émaillée. Etat 

neuf. 

S'adresser au Bureau du Journal. 

La Direction de l'Electricité de 

France à Sisteron, communique : -

• Par décision n» XXVIII du 12 No-
vembre 1947, le Directeur répartiteur 

de l'électricité décide : 
Article 1er. — L'utilisation de l'é-

nergie électrique est interdite, à tou-

te heure du jour et de la nuit, pour 
l'éclairage des enseignes et motifs 

lumineux placés à l'extérieur des lo-

caux, sauf en ce qui concerne la 

Croix de Genève des pharmacies. 

La même interaiction est faite pour 

les enseignes, motifs et ensem-

ble lumineux, à caractère publicitaire 

placés soit dans le hall d'entrée des 

salles de spectacles et de cinémas, 

soit h l'intérieur des locaux accessi-

bles au public. 
Article IL — L'utilisation de l'é-

nergie électrique esl interdite à tou-

te heure pour l'éclairage des vitrines 

de tous les magasins, y compris les 
magasins d'alimentation et les phar-

macies, les cafés, restaurants, ciné-

mas, établissements de spectacle, etc. 

Article III. — Chaque jour, entre 

16 heures et 20 heures, sauf les Sa-

medi, Dimanche et Jours Fériés, les 
restaurants, cafés, bars et établisse-
ments assimilés ne devront utiliser 

pour les' locaux et . terrasses qu'un 

éclairage réduit, dont la puissance 
ne pourra excéder ni la moitié de la 

puissance du moyen d'éclairage en 
place h la date du 1er Novembre 

1947, ni la moitié de la puissance 

mise à la disposition de ces usagers 

puissance qui a été fixée par l'arrêijé 
ministériel du 5 Octobre 1944 à 4 

wolts par mètre carré de local, dans 

la limite de 5(1 p. 100 de la puis-
sance souscrite, avec minimum de 

50 wolts. 
Article IV. — Les infractions à la 

présente décision seront sanctionnées 

conformément à la réglementation en 

vigueur. 
Article V. — La présente décision 

avec effet a dater du 15 Novembre 

1947. 

Le Directeur 

Répartiteur de l'Electricité 

H. VARLET. 

A VENDRE : 

très joli petit CHALET, 4 pièces et 

dépendances, électricité, eau, situjé à 
proximilé de la Ville, quartier de l'A-
dréch, exposition unique, 1 ha 1 2 

de terrain, 300 arbres fruitiers, 1.100 

pieds de. vigne et buis. 

S'adresser à M. A. REYNAUD, 
propriétaire à l'Adrech, ou à Mme 

ALPHONSE Marie, Café Moderne, 

ii SISTERON. 

LA NEIGE. — La neige a fait son 
apparition dans la soirée de jeudi, 

mais la pluie a tombé de suite après 
et a fait fondre cette première nei-

ge. La température qui était jus-

qu'ici très belle s'est rafraîchie. 

GAZ BUTANE. — Les personnes 
ayant demandé, à titre familial, un 

bon de gaz butane, pourront con-
sulter la liste des bénéficiaires et 

éventuellement retirer leur bon à la 

permanence de la « Famille Siste-
ronnaise » qui aura lieu le Dimanche 
30 Novembre 1947, dans une salle 

de la Mairie, de 10 heures à raidi. 

On nous prie d'insérer : 

A la suite d'une intervention au 

Conseil Général dans sa dernière 
session, M. Paret Emile, Maire, vient 

de recevoir de M. le Préfet des Bas-

ses-Alpes, la lettre suivante : 

Monsieur le Maire, 

Objet : Création d'une classe ter-

minale au Collège. 

Référence : Dépêche Ministérielle 

du 31 Octobre 1947. 

A la suite de votre demande et 

d'un vceu émis par le Conseil Géné-

ral, j'avais attiré l'attention de M. 
le Ministre de l'Education Nationale 

sur l'intérêt que présentait la créa-

tion, au Collège de Sisteron, d'une 
classe de préparation à la 2e partie 

du baccalauréat. 

J'ai l'honneur de vous faire con-
naître que, par dépêche citée en ré-

férence, M. le Ministre m'assure que 

l'évolution des effectifs scolaires per-

mettra sans doute l'ouverture d'une 
classe terminale au 1er Octobre 1948. 
Il m'est agréable de vous en aviser. 

AVIS DE LA MAIRIE. — Une 

certaine somme d'argent a été trou-
vée par Mme Jean Mireille, rue de 

la Mission. 
La réclamer au Secrétariat de l'a 

Mairie 

BUREAU DE BIENFAISANCE. — 
La distribution des bons du Bureau 

de bienfaisance aura lieu au Secrérje-

riat de la Mairie, Lundi 1er, Mardi 
2 et Mercredi 3 Décembre 1947. 

PRISONNIERS DE GUERRE. — 

Réunion Lundi 1er Décembre 1947, 

à 21 heures, salle de la Mairie. 

ORDRE DU JOUR : 

Questions relatives au banquet 

Réélection du Comité 

Questions diverses. 

FETE DE LA SAINTE-BARBE 

CHEZ NOS SAPEURS-POMPIERS. 

— C'est le samedi 6 Décembre que 

sera servi par le Vatel Borel, dans 
les salons de l'Hôtel de la Poste, 

le traditionnel et annuel banquet des 

Sapeurs-Pompiers. 
Tous les amis et sympathisants 

de notre subdivision de Pompiers 
sont cordialement invités à ces joyeu-
ses agapes en l'honneur de Sainte-

Barbe. 
Nul douté que nombreux seront 

ceux qui se feront inscrire soit au 

Bar Léon, soit au Café de la Mairie 

afin d'assister a cette réunion aussi 
intime que Joyeuse prouvant ainsi 
à nos Sapeurs-Pompiers leur amij-

cale sympathie tout en appréciant 

le menu raffiné qui leur sera servi. 

PETROLE. — Les consommateurs 

ayant fait une demande de pétrole 

sont priés de passer au service du 
Ravitaillement pour voir la suite don-

née à leur demande. 
11 est rappelé que les demandes 

pour besoins professionnels doivent 

être adressées au Bureau des Carbu-

rants, Préfecture à Digne. 

Chez Francette 
15, Rue Saunerie — SISTERON 

TEINTURERIE 

RAPIDE et' SOIGNEE 

— PRIX MODERES — — 

BONS D'ESSENCE POUR MO-

TO. — Les titulaires de cartes d'es-
sence pour cycles à moteur sont in-
vités à retirer à la Mairie les bons 

d'essence pour Novembre et Décem-
bre, avant le 7 Décembre 1917, der-

nier délai. 

CANAL DE SISTERON. - Il est 

rappelé aux arrosants tributaires de 
ce canal que le Mercredi 3 Décembre 
1947, à 17 heures, aura lieu à la Mai-

rie de Sisteron, une deuxième réu-
nion à laquelle tous les arrosants 

sont priés d'assister. 

Objet : Etude de nouveaux ac-
cords entre la Municipalité et l'As-

sociation ; Relèvement de la taxe 

d'arrosage. . 

ACTE DE PROBITE. - Félicita-
tions à M. Briançon Jean, puisatier, 

qui s'est empressé de remettre à son 
propriétaire une enveloppe contenant 

des tickets d'essence qu'il a trouvé 

sur la chaussée. 

DE GARDE cette SEMAINE : 

. Pharmacie Charpenel. 

FAMILLE SISTERONNAISE. — 
Une distribution de denrées, à titre 

payant, aura lieu dans une s(alle de 

la Mairie, le Dimanche '30 Nov embre 

1947, de 10 heures à Midi. 
Les adhérents devront se présen-

ter munis de leur carte d'adhésion. 

LES ALMANACHS 

LES AGENDAS 1948 

de Commerce et de Poche 

sont en vente à la 

Librairie-Imprimerie LIEUTIER 

VARIETES-DANCING. — Demain 
Dimanche, à 21 heures, et Lundi 

jour de Foire, à 15 heures, dans la 
salle des Variétés-Dancing, Grand-

Bal avec le concours du : Mélodia-

Jazz ». 

Lcr Taxir GALVEZ 
sont à votre disposition 

SISTERON Téléphone 2 

ALLO ! Allo !... Ici 178 !... 

AUTOS — MOTOS — VELOS 

MACHINES A COUDRE 

Atelier de Mécanique Générale 

POUR TOUS TRAVAUX 

de Réparation de construction 
et de transformation 

Allez chez... ROME 

Rue Saunerie — SISTERON 

LEf MEUBLES SIMON 
83 - 85-87 M*iïÏÏ5~~ 

AV.C l .lt PEUETAN ■ilp/ 
MARSEILIH 

HERNIE 
Chute de MATRICE, de l'ESTOMAC 

du REIN - EVENTRATION 

Infirmités dangereuses, 
parfois mortelles 

Contention totale garantie par 

les nouvelles Ceintures Médicales de 

R. COSSRT
 de Paris 

Spécialiste-Orthopédiste 

qui recevra de 9 à 15 h. à : 

SISTERON — Lundi 1er Décembre, 
Hôtel des Acacias 

ORAISON Mardi 2 Décembre, 
Hôtel Nègre 

LARAGNE — Jeudi 4 Décembre, 
Hôtel Moderne 

DIGNE Samedi 6 Décembre, 

Hôtel Boyer-Mistre 
FORCALQUIER - Lundi 8 Décem-

bre, Hôtel Ricard. 

Cabinet Régional, 10, Rue Amiral de 

Grasse — Nice — sur rendez-vous. 

GAINES VARICES 

ARBORICULTEURS ! ! 

Vous avez traité soigneusement 
vos arbres en hiver ! Ne vous laissez 
pas attendrir par une belle floraison 

prometteuse ! Les insectes veillent. 
Il vous reste à effectuer dès la chute 

des pétales sur VOS ARBRES A 
FRUITS A PEPINS le premier trai-

tement contre le ver du fruit. En 

toute confiance consultez la Société 
« Les Emballages de la Durance » 

qui vous fournira tous les renseigne-
ments nécessaires pour vous aider 

à obtenir des fruits qui se vendront 
bien. 

Voyez nos produits à base d'arse-
nic et comparez nos prix. 

« Les Emballages de la Durance » 

La Cazette à SISTERON — Tél. 15 

AVIS 

La Société Auxiliaire d'Approvision-

nement, propriétaire du fonds de 
commerce à usage de Laiterie, si-

tué à SAINT-AUBAN, place Pé-
chiney, a confié, à dater du Pre-

mier Novembre mil neuf cent qua-
rante sept, l'exploitation de ce 

commerce à Madame GUERY, née 

BAÙDÎNO, qui l'exploitera sous 
sa seule et entière responsabilité. 

Sisteron — Imprimerie LIEUTIER 

Le Gérant : Marcel LIEUTIER 

ARBORICULTEURS ! 

pour toutes vos' plantations 

adressez-vous aux 

PEPINIERES du BUECH 

MISON (Basses-Alpes) 

Scions et Quenouilles de Poiriers et 
Pommiers disponibles. 

Catalogue et Prix sur demande. 

Posséder 
de jolis 
meubles 
et boiseries; les 

voir toujours 
d'un brillant 
éblouissant 
n'est pas un 

rêve 
lorsqu'on 

emploie 

O-rëdar 
V^Polish 

EN V t.NTE : 

DROGUERIE Paul BERNARD 

63, Rue Droite — SISTERON 

Etude de M^' Jean ESMIEU 

notaire à SISTERON 

DEUXIEME AVIS 

Suivant acte reçu par Me Louis CAS-
TEL, notaire suppléant M* Jean 

ESMIEU, notaire à SISTERON, le 

trente Octobre mil neuf cent qua-

rante sept, enregistré à SISTERON 

le six Novembre suivant, folio 14 

case 72 

Monsieur JOURDAN Baptistin, né-

gociant, demeurant à NOYERS-s,1-

JABRON, a vendu à Monsieur LA-

TIL Elie Danton, maréchal-ferrant, 
demeurant à NOYERS-s-JABRON 

un fonds de commerce d'EPICE-

R1E- MERCERIE exploité à 

NOYERS-SUR-JABRON. 

Les oppositions, s'il y a lieu, serorrt 

reçues en l'étude de M L' ESMIEU, 

dans le délai de vingt jours qui 

suivra le présent avis. 

L'insertion au « Bulletin Officiel des 

Ventes et Cessions de Fonds de 

Commerce » a eu lieu dans le nu-

méro du vingt deux Novembre mil 

neuf cent quarante sept. 

Pour Deuxième Avis, 

L. CASTEL, notaire suppléant. 

BONS DU TRESOR 
1 an 2,50 % 
2 ans 3,00 % 

BONS DE LA 
RECONSTRUCTION 

3 ans 3,25 % 

© VILLE DE SISTERON


